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 RAON-L'ETAPE›P. 8
Chanter,  

une clé pour le bonheur

NUMÉRIQUE›P.1 0
Gare à l'usage intensif !

N AT I V I T É ,  FA M I L L E ,  VAC A N C E S

À Noël, des cadeaux  
qui peuvent tout changer › P. 4 - 5 

Des propositions pour éviter de passer à côté  
de ce qui compte vraiment à Noël.
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COMMUNAUTÉ DE PAROISSES  
DE RAON-L'ÉTAPE

◗ Paroisse Saint-Luc
Allarmont, Bionville, Celles-sur-Plaine, Luvigny,  
Pierre-Percée (54), Raon-lès-Leau (54),
Raon-l'Étape, Raon-sur-Plaine, Vexaincourt
Curé : abbé Frédéric Tonfio
67 rue Jules Ferry – 88110 Raon-l'Étape
Tél. 03 29 41 41 61 – par.saint-luc@orange.fr
~ Messes du dimanche : samedi soir à 18h, dimanche à 10h  
église Saint-Georges (en hiver), église Saint-Luc (en été).
~ Accueil : du mardi au samedi de 10h à midi.

◗ Paroisse Saint-Maurice  
du Rabodeau
Belval, Grandrupt, La Petite-Raon, Le Mont, 
Le Puid, Le Saulcy – Le Vermont, Ménil-de-Senones, 
Moussey, Moyenmoutier, Saint-Stail, Senones,  
Vieux-Moulin
Curé : abbé Frédéric Tonfio
8 rue Alice Munier – 88210 Senones
Tél. 03 259 57 90 56 – pst.maurice@orange.fr
~ Messes du dimanche : dimanche à 10h à Moyenmoutier, 
Senones ou village. Consulter catholique88.fr

Paroisse Sainte-Odile
Ban-de-Sapt, Châtas, Denipaire, Étival-Clairefontaine, 
Hurbache, La Bourgonce, La Salle, La Voivre,  
Nompatelize, Saint-Jean-d'Ormont,  
Saint-Michel-sur-Meurthe, Saint-Remy
Curé : abbé Alain Eouanzoui
18 place de l'Abbatiale –  
88480 Etival-Clairefontaine
Tél. 03 29 41 52 08 – p.sainteodile@catholique88.fr
~ Messes du dimanche : samedi à 18h dans un village,  
dimanche à 10h à l'abbatiale d'Étival-Clairefontaine.
~ Accueil : mercredi et samedi de 10h à midi.

COMMUNAUTÉ DE PAROISSES  
DE SAINT-DIÉ

◗ Paroisse Notre-Dame  
du Val de Meurthe
Anould, Ban-sur-Meurthe,Clefcy, Entre-deux-Eaux,  
Fraize, Le Valtin, Mandray, Plainfaing, Saint-Léonard,  
Saulcy-sur-Meurthe, Taintrux
Curé : abbé Éric Traoré
20 rue de l'Église – 88230 Fraize
Tél. 03 29 50 30 50 – paroisse-de-fraize@orange.fr

◗ Paroisse Saint-Dié
Curé : abbé Arnaud Meyer
Vicaire : abbé Damien Bessot
Prêtre auxliaire : abbé Gilbert Nzenzemon
3 rue de la Cathédrale –  
88100 Saint-Dié-des-Vosges
Tél. 03 29 56 12 88 – paroisse.st.die@orange.fr
~ Messes du dimanche : samedi à 18h église Notre-Dame  
de Galilée (NDG) ; dimanche à 9h NDG ; à 10h45,  
cathédrale Saint-Dié ; à 18h30 cathédrale Saint-Dié.
~ Accueil : du lundi au samedi, de 9h30 à 11h30 et de 14h à 18h 
(sauf vendredi après-midi et samedi après-midi).

◗ Paroisse Sainte-Marguerite
Coinches, Nayemont-les-Fosses, Remomeix,  
Sainte-Marguerite
Curé : abbé Arnaud Meyer
218 rue d'Alsace – 88100 Sainte-Marguerite
Tél. 09 52 26 20 79
~ Messe du dimanche : dimanche à 10h.

~ Accueil : mercredi de 10h à 11h30, samedi de 9h30 à 11h.

◗ Paroisse La Sainte-Trinité
Ban-de-Laveline, Bertrimoutier, Combrimont, Frapelle, 
Gemaingoutte, La Croix-aux-Mines, La Grande Fosse,  
La Petite Fosse, Le Beulay, Lesseux, Lubine, Lusse, 
Neuvillers-sur-Fave, Pair-et-Grandrupt,  
Provenchères-et-Colroy, Raves, Wisembach
Curé : Abbé François Schneider
3 Grande Rue – 88250 Bertrimoutier
Tél. 03 29 51 76 17 – schneiderfrancois.cure@sfr.fr
~ Messes du dimanche : samedi à 18h ;  
dimanche à 9h et 11h  
(consulter catholique88.fr pour les lieux).
~ Accueil : mardi de 14h à 16h.
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INFOS / CONTACTS

49, rue d’Alsace
88100 Saint-Dié-des-Vosges
Tél. 03 29 56 88 52
mail : concept.interiors@live.fr

www.conceptdinteriors.com

Cheminées
Poêles à bois & à granules
Conduits isolés
Tubage
Rénovation
Mme Anicette Gremillet

Emplacement réservé
par un sympathisant fact.41015



AG E N DA

~~ DIMANCHE 8 DÉCEMBRE

hh Senones : marché de Noël à l’abbaye
L’association Senones en fête organise un marché de Noël sous le 
cloître. Commerçants et artisans locaux exposeront leurs produits : 
décorations, livres, jouets, bijoux… Les écoles proposeront 
également des articles. Après le défilé de saint Nicolas, un 
spectacle et un goûter seront offerts à tous les enfants.

~~ senonesenfete@laposte.net

hh Saint-Dié : procession aux flambeaux pour Marie
Pour honorer l’Immaculée Conception, une procession aux 
flambeaux se déroulera entre la cathédrale et le collège Sainte-
Marie. La messe qui célèbre la conception sans péché de Marie 
sera célébrée à 18h30 à la cathédrale, puis l’assemblée montera, 
bougies à la main, vers l’institution de l’avenue de Robache où un 
moment convivial sera vécu. Cette initiative s’inscrit dans le cadre 
de l’opération «Merci Marie».

~~ mercimarie.com

~~ DIMANCHE 15 DÉCEMBRE

hh Saint-Dié : Natasha St-Pier en concert pour Noël
La chanteuse canadienne s’associe aux Petits Chanteurs à la 
croix de bois, avec la participation de Grégory Turpin, pour 
interpréter des chants de Noël, du répertoire sacré et populaire. 
Les bénéfices de cette soirée permettront à la paroisse Saint-Dié 
de remplir sa mission. Rendez-vous dimanche 15 décembre à 18h 
à la cathédrale de Saint-Dié-des-Vosges

~~ Billets en vente sur ticketmaster.fr, à l’espace culturel de l’hypermarché 
Leclerc et le soir du concert à la cathédrale ; 35 euros par adulte ; 15 euros 
pour les enfants de moins de 12 ans.

~~ DIMANCHE 22 DÉCEMBRE

hh La lumière de Bethléem distribuée à la cathédrale
La lumière de la paix de Bethléem, allumée dans la grotte de la 
Nativité de Bethléem, arrive à Metz le 15 décembre. Les scouts et 
guides de France du groupe de Saint-Dié iront la chercher pour la 
diffuser dimanche 22 décembre à la sortie de la messe de 10h45. 
Puis ils se diviseront en quatre groupes pour la porter en quatre 
lieux de la ville où des chants de Noël seront entonnés : dans les 
maisons de retraite Saint-Déodat, L’Âge d’or et de Foucharupt, 
chez les sœurs du Très-Saint-Sauveur, rue Saint-Charles.

~~ https://www.sgdf.fr/lumiere-de-la-paix-de-bethleem

~~ JUSQU’AU 24 DÉCEMBRE

hh Saint-Dié : rendez-vous sous la Tour
Le marché de Noël de Saint-Dié est ouvert tous les week-ends 
jusqu’au mardi 24 décembre. Il se tient dans le parc Jean-
Mansuy (sous la tour de la Liberté). De nombreuses animations 
agrémenteront la visite : cours de pâtisserie, fabrication d’un 
jouet en bois, balades en calèche, contes et chants de Noël… 
Restauration et buvette sur place.

~~ saint-die.eu

~~ MARDI 31 DÉCEMBRE

hh Senones : Nouvel An au Dépôt
Cette soirée propose un repas dansant dans une ambiance 
musicale généraliste, avec effets spéciaux. Thématique retenue : 
trône de fer. Dans les assiettes : foie gras de canard, petite 
brioche ; surimi de crabe, saumon fumé, crevette ; rôti de bœuf, 
porc, terrine, charcuterie ; trilogie de fromages ; framboisier. 
Entrée : 49 euros par adulte, 19 euros par enfant.

~~ Réservations au 06 16 29 91 02

PRÉPARONS LA ROUTE 
AU SEIGNEUR !
«Préparer les chemins du Seigneur» ! Comme 
chaque année durant le temps de l’avent, nous 
recevons cette invitation comme un appel au 
bonheur. Mais de quels chemins s’agit-il ?
Les rues de nos villes, de nos villages : c’est 
au cœur de notre vie quotidienne, en famille 
ou au travail, que le Seigneur nous demande 
de l’attendre et de le rencontrer. Nos actes, nos paroles 
sont autant de lumières pour guider sa venue afin que nos 
cœurs soient prêts à l’accueillir.
Les routes : pour aller à la rencontre de nos frères, pour 
sortir du quotidien et nous laisser surprendre par Noël qui 
vient, nous quittons nos chemins de tous les jours et nous 
risquons la découverte, l’écoute, le partage.
Les autoroutes : parfois, dans nos vies, il y a des urgences, 
nous devons aller à l’essentiel. Une personne malade qui 
attend notre visite, un ami en difficulté… Le temps de 
l’avent nous offre la possibilité de donner du temps à 
l’imprévu.
Les croisements : les intersections de nos vies sont les 
choix à faire. Choix familiaux, professionnels, paroissiaux, 
éthiques… Dans tous ces moments, il est important de 
se tourner vers Dieu et de se faire accompagner par nos 
frères. Choisir, c’est aussi savoir renoncer, faire demi-tour 
ou changer d’orientation. Le choix nous appartient, et ce 
choix peut être éclairé par la parole de Dieu.
Enfin, il y a les aires de repos : il faut savoir s’arrêter, faire 
des pauses ; et voici qu’intervient l’importance de la prière. 
L’avent est un temps privilégié pour la prière… Prier plus, 
peut-être ? Prier mieux, sûrement ! Se réconcilier avec 
nous-mêmes, avec nos frères, et avec Dieu. Essayons 
de nous arrêter de temps en temps, de nous reposer 
en Jésus-Christ, pour ensuite aller plus loin et plus haut. 
Bonne route vers Noël !

Père Arnaud Meyer, 

CURÉ DOYEN
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ÉDITO

«Une équipe à vvre service»

AMBULANCES, VSL, TAXI
03 29 55 00 85
SAINT DIE DES VOSGES

MOYENMOUTIER - SENONES



À Noël, des idées  
qui vous changent les fêtes
À l’heure où beaucoup marquent une pause pour les fêtes, quelques propositions pour éviter  
le Noël tout commercial qui vous ferait passer à côté de ce qui compte vraiment.

Offrez des produits 
monastiques

À court d’idées pour offrir des cadeaux 
à la famille et aux bons copains ? La Di-
vine Box est l’un des cadeaux qui aura 
nécessité de quitter les sentiers battus 
de la consommation de masse. Lancée 
en 2017, cette box contient des produits 
achetés à plus de soixante-cinq abbayes 
et monastères. Au hasard, on y trouve 
pour Noël du pain d’épices de l’abbaye 
du Barroux, du chocolat à l’orange de 
l’abbaye de Bonneval, des pâtes de 
fruits à la châtaigne, du vin chardon-
nay, de la terrine de campagne de Bric-
quebec et des spéculos du monastère 
de Thiais. Chaque box comprend entre 

cinq et sept produits, selon le format sé-
lectionné : curieux ou gourmand. Côme 
et Astrid, les fondateurs, ont également 
créé la «box trappiste» qui renferme six 
bouteilles et trois bières. À l’intérieur 
en décembre : Chimay dorée, Orval 
ambrée et Spencer Quadrupel brune. 
On peut s’abonner et recevoir une box 
par mois ou n’acheter qu’une seule 
box à 32,90 euros. Les produits sont 
accompagnés de livrets qui font décou-
vrir les moines et les moniales qui les 
fabriquent. De plus, l’argent permet de 
soutenir les communautés qui prient et 
travaillent en ces lieux. Inquiet quant à 
l’état du paquet à l’arrivée chez vous ? Le 
site l’assure : «Nos Divine Box voyagent 
sans égratignure» dans une enveloppe 
de transport ultra protégée.

– divinebox.fr

Vivez la messe de la nuit
Sommet de l’année liturgique après 
Pâques, Noël célèbre la venue de Dieu 
chez les hommes. L’homme Jésus, re-
connu Dieu après sa résurrection des 

morts, succède à tous ceux, de simples 
hommes, que Dieu avait envoyés avant 
Lui pour parler à l’humanité. À la messe 
de la nuit et du jour de Noël, les hommes 
qui le croient écoutent les textes sacrés 
qui relatent cet événement et reçoivent, 
comme un cadeau, ce «Dieu avec nous», 
vivant et agissant, dans un morceau de 
pain : l’hostie. Cette messe (qui n’est 
plus nécessairement à minuit, mais 
dans la nuit) est l’occasion de mettre en 
scène l’Incarnation (la venue de Dieu 
dans notre chair). L’année dernière à la 
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C'EST ARRIVÉ DEMAIN

Suivez notre actualité sur :
www.facebook.com/Baradel-Paysage

711, Chemin de la Reine - 88100 Sainte-Marguerite
Tél. 03 29 56 20 95 - www.baradel-paysage.com

Divine Box, un moyen original d'aider les monastères.

Crèche vivante à la carthédrale de Saint-Dié,  
le 24 décembre 2018.
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LES MESSES DE NOËL  
EN DÉODATIE

Mardi 24 décembre
18h Allarmont
18h Colroy-la-Grande
18h Étival-Clairefontaine
18h Saint-Dié-des-Vosges, cathédrale
18h30 Clefcy
20h Moyenmoutier
20h Raon-l’Étape, église Saint-Georges
20h30 Saint-Dié-des-Vosges, Sainte-
Marguerite 
22h30 Le Valtin
23h Ban-de-Laveline
23h Saint-Dié-des-Vosges, cathédrale

Mercredi 25 décembre
9h Provenchères-sur-Fave
9h Saint-Dié-des-Vosges, église Saint-
Martin (réouverture)
10h Étival-Clairefontaine
10h Fraize
10h église Saint-Georges, Raon-l’Étape
10h Sainte-Marguerite 
10h Taintrux
10h45 Saint-Dié-des-Vosges, cathédrale
11h Bertrimoutier

cathédrale de Saint-Dié, une vache, un 
âne et quelques petits animaux entou-
raient un bébé en chair et en os dans 
son berceau.

– Lieux et horaires de toutes les messes de Noël  
à consulter ci-contre.

Amenez les enfants  
au caté de Noël

Avec l’inflation des activités extrasco-
laires, beaucoup d’enfants, même bap-
tisés, ne disposent pas de temps pour 
connaître Dieu révélé en Jésus, puis pour 
le chercher et le rencontrer. La paroisse 
Saint-Dié propose à tous les enfants, 
baptisés ou non, de faire connaissance 
avec l’Enfant de la crèche au travers 
d’activités ludiques qui commenceront 
par un chocolat chaud-brioche. Rendez-
vous samedi 21 décembre de 10h à midi 
à la maison Charles-de-Foucauld, 5 rue 
de la Cathédrale à Saint-Dié-des-Vosges. 
Les parents sont encouragés à accompa-
gner les enfants.

> Inscriptions auprès de Martine Mougenot –  
Tél. 06 10 29 64 83 ou sur deokt@orange.fr

Mangez des escargots  
du coin

Les trente-cinq producteurs qui ali-
mentent le «Drive fermier» de Saint-
Dié-des-Vosges se préparent à doubler 
leurs ventes. En 2018, le nombre de 
paniers avec les bons produits de chez 
nous avait grimpé fort avant le réveil-
lon ! Quelques clics suffiront pour pas-

ser commande des victuailles de sai-
son : escargots de Romont, volailles de 
Wisembach et Dompierre, sans comp-
ter les légumes, viandes, fromages et 
yaourts qui s’écoulent toute l’année. Les 
commandes de Noël (à retirer le ven-
dredi 20 décembre entre 17h et 19h30 
à Cap Jeunes) sont à passer avant le 
mardi 17 décembre à minuit.

– drive-fermier-saintdie.fr

Allez au cinéma
Chaque année, de nombreux films 
destinés au jeune public colonisent les 
salles pendant les vacances scolaires. Le 
cinéma L’Empire et la paroisse Saint-Dié 
s’associent pour proposer deux films. 
Le Voyage du pèlerin est un film d’ani-
mation adapté du best-seller spirituel 
de John Bunyan. Il conte le voyage ini-
tiatique de Chrétien qui quitte la ville 
de Corruption pour se rendre vers la 
lointaine Cité céleste. De nombreuses 
épreuves l’attendent, notamment les 
pièges tendus par le maléfique Appo-
lyon. Jeanne, qui emprunte à Charles 
Péguy, tombe à point nommé en cette 
année où les Vosges célèbrent le cente-
naire de la canonisation de l’héroïne de 
Domremy.

– À l’heure où nous imprimons, les dates de ces 
séances spéciales ne sont pas déterminées.

DAMIEN BESSOT
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PORTES OUVERTES SAMEDI 14 MARS 2020

Un autre choix pour vos enfants, de la maternelle au BTS.

ENSEMBLE SCOLAIRE MARIE DE GALILÉE
Externat 

SAINTE-THÉRÈSE
 ÉCOLE

INSTITUTION SAINTE MARIE
Maternelle - Primaire - Collège

1/2 pension - Externat

4, rue Jules Ferry
88110 RAON-L’ETAPE

03 29 41 44 43

17, av de Robache 88100 SAINT DIE
03 29 55 34 66

www.saintemarie-stdie.fr

Institution 
NOTRE-DAME DE LA PROVIDENCE
ÉCOLE - COLLÈGE - LYCÉE PROFESSIONNEL

14, rue Pasteur 
88100 SAINT-DIE-DES-VOSGES

03 29 56 17 77
http://institution-la-providence.fr

Lycée 
BEAU-JARDIN

9, rue du Beau-Jardin
 88100 SAINT-DIÉ-DES-VOSGES

03 29 56 13 52
http://www.lycee-beaujardin.fr

Crèche vivante à la carthédrale de Saint-Dié,  
le 24 décembre 2018.
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SERVICE DU FRÈRE

Restos : du cœur à l’ouvrage !
Depuis le 25 novembre, les Restos du cœur de Saint-Dié sont passés au régime d’hiver.

Durant toute l’année, ils accueillent le 
lundi, de 13h30 à 17h (au 4 rue Chérin, 

dans la maison des syndicats), les bénéfi-
ciaires auxquels ils distribuent de la nour-
riture dont des produits frais offerts par 
des supermarchés locaux. 
À ce jour unique d’ouverture s’est ajouté, 
le mois dernier (aux mêmes horaires), le 
jeudi après-midi et cela, jusqu’au prin-
temps.
«Nous recevons ici 300 familles, soit 
l’équivalent de 500 repas offerts à chaque 
fois», chiffre la responsable, Josette Ferry, 
en fonction depuis dix-huit ans.
La plupart des bénévoles sont venus 
pour occuper leur retraite (6 sur un total 
d’à peu près 25 : ils étaient présents un 
lundi matin pour préparer la distribution 

du soir) sont venus là pour occuper leur 
retraite utilement, avec le souci d’aider 
les plus pauvres. Un homme encore en 
activité parle de justice, estimant que lui 
qui dispose d’un emploi et de loisirs, se 
doit de donner de son temps à ceux qui 
n’ont pas eu sa chance. Une veuve agit par 
fidélité aux idées de son mari.
À la question : «Pourquoi les Restos plutôt 
qu’une autre association ?», les réponses 
sont de deux types. Le bouche-à-oreille 
fournit l’explication la plus répandue : 
c’est ainsi que la responsable elle-même 
n’a appris que par hasard l’existence d’une 
antenne déodatienne des Restos ; pour les 
autres ont été décisifs l’impact des Enfoi-
rés ou la figure tutélaire de Coluche. 
Visiblement heureux d’œuvrer pour les 

«recalés de l’âge et du chômage, les pri-
vés du gâteau, les exclus du partage», les 
plus anciens dans le bénévolat regrettent 
tout de même l’époque où ils pouvaient 
discuter avec les ayants droit autour d’un 
café. Depuis cinq ans et l’afflux massif des 
migrants, ces derniers – forment 70 % du 
public –, il est difficile d’échanger avec 
eux autre chose qu’un sourire ou un re-
gard. Fraternels jusqu’au bout, les béné-
voles tiennent bons, espérant seulement 
qu’un jour on n’aura plus besoin d’eux.

P.P.

SI VOUS VOULEZ FAIRE UN DON 
Les Restaurants du Cœur, Service Donateurs
42 rue de Clichy 75009 Paris

COLLECTE NATIONALE DU SECOURS CATHOLIQUE

ENSEMBLE POUR UN MONDE JUSTE ET FRATERNEL
En ces temps de grande précarisation et de besoins croissants, les dons, 
qui représentent près de 90 % des ressources du Secours catholique, 
nous sont essentiels pour remplir notre mission, fondée sur l’Évangile : 
aider et accompagner des personnes touchées par la pauvreté et 
l’exclusion pour leur permettre d’accéder à une place digne dans la 
société. En 2018, dans les Vosges, 700 bénévoles au sein de 27 équipes 
locales et 10 équipes thématiques, avec le soutien de l’équipe salariée et 
en lien avec les partenaires, ont accueilli près de 7 000 personnes pour : 
– leur apporter aides et réponses à des urgences immédiates 
(alimentaires, vestimentaires, détresse morale…) ;
– leur proposer un accompagnement fraternel durable : ateliers 
d’insertion pour les jeunes, soutien scolaire et à la parentalité, 
apprentissage du français, visite et accompagnement de détenus, 

groupes conviviaux, jardins partagés, ateliers bricolage, tables ouvertes 
paroissiales… Ces actions sont portées par nos équipes de bénévoles 
fortement investis et qui se réjouissent de l’engagement croissant de 
jeunes parmi eux. Elles doivent aussi leur réussite au soutien fidèle et 
généreux des donateurs.
Rappelons-nous cette parole de l’apôtre Jean : «Si quelqu’un, jouissant 
des biens de ce monde, voit son frère dans la nécessité et lui ferme ses 
entrailles, comment l’amour de Dieu demeurerait-il en lui ?» (1 Jn 3, 17).
Soyez remerciés d’avance pour votre générosité et n’hésitez pas à 
rencontrer nos équipes pour inventer avec elles votre bénévolat dans 
notre association et notre église au service des personnes les plus 
fragiles.

CLAUDE KOPF, 
VICE–PRÉSIDENTE DES HAUTS-DE-LORRAINE POUR LES VOSGES

800 m2 d’exposition :
tous revêtements de sols & murs, 

moquette, dalles plastiques, 
tapis, parquets.

DECORATION

36, rue du 12e d’Artillerie
88100 SAINT DIE DES VOSGES

Tél. 03 29 56 12 90
Fax. 03 29 56 73 96

Certifié QUALIBAT 6221 - 6242

Vous souhaitez faire paraître 
une annonce publicitaire

Contactez-nous 
au 03 20 13 36 70

pub.nord@bayard-service.com
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CATÉCHÈSE

Saint Nicolas  
de Myre1, évêque 
de la bonté 

Nous ne savons que peu de choses de lui. 
Il naquit en Asie Mineure, devint évêque de 
Myre et, à ce titre, il assiste et souscrit au 
concile de Nicée en 325. Saint Nicolas aurait 
même combattu les erreurs théologiques 
d’Arius – prêtre d’Alexandrie à l’origine 
de l’arianisme, une hérésie chrétienne 
condamnée durant le concile. Il meurt 
en 340. Par contre, sa vie posthume est 
beaucoup plus riche, grâce aux légendes 
sans doute fondées sur la réputation 
de sa bonté envers les pauvres et les 
enfants. Son tombeau devient un lieu de 
pèlerinage, d’abord à Myre, puis à Bari en 
Italie où ses reliques furent transportées 
au XIe siècle pour les protéger des 
musulmans. Chaque année, des 
délégations des Églises orthodoxes, 
particulièrement de Russie, viennent se 
joindre au pèlerinage des catholiques 
latins, en une rencontre œcuménique 
significative. Le «bon saint Nicolas» est 
invoqué aussi bien en Orient où il est 
le patron des Russes, qu’en Occident 
où il est le patron des enfants et, si 
l’on peut parler ainsi, celui qui a
inspiré la figure du Père Noël. Saint 
Nicolas est fêté le 6 décembre.
Saint Nicolas protecteur de la 
Lorraine, priez pour nous.

LES TROIS ROIS MAGES
Après Noël, nous fêtons avec 
joie l’Épiphanie de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, du 
grec epiphania qui signifie 
manifestation. La fête s’appelle 
aussi – en particulier chez les 
orthodoxes – «Théophanie», 
qui signifie également la 
«manifestation de Dieu». «Jésus 
étant né à Bethléem de Judée, 
au temps du roi Hérode, voici 
que des mages venus d’Orient 
se présentèrent à Jérusalem et 
demandèrent : “Où est le roi 
des Juifs qui vient de naître ?”… 

Entrant dans le logis, ils virent l’enfant avec Marie sa mère, et, tombant à genoux, 
se prosternèrent devant lui ; puis, ouvrant leurs cassettes, ils lui offrirent en 
présent de l’or, de l’encens et de a myrrhe. Après quoi, un songe les ayant avertis 
de ne pas retourner chez Hérode, ils prient une autre route pour rentrer dans leur 
pays» (Matthieu 2, 1 – 12).
Le texte évangélique ne mentionne pas leur nombre, pas plus que les noms de 
ces «sages» (en grec : magoï), et ne les qualifie pas de rois. L’idée de leur origine 
royale apparaît chez Tertullien au début du IIIe siècle et celle de leur nombre est 
évoquée un peu plus tard par Origène. Certaines traditions chrétiennes, dont 
témoigne pour la première fois un texte du VIIIe siècle, les popularisent sous les 
noms de Melchior, Gaspard et Balthazar.
L’Occident médiéval les vénère comme saints et l’Église catholique leur reconnaît 
des reliques qui sont conservées depuis le XIIe siècle à la cathédrale de Cologne, 
tandis que la tradition orthodoxe conserve le reliquaire de leurs présents au 
monastère Saint-Paul du mont Athos.
«Dieu est lumineux, il peut être trouvé par ceux qui le cherchent avec un cœur 
sincère. Cette recherche est représentée par les Mages, guidés par l’étoile jusqu’à 
Bethléem. Pour eux la lumière de Dieu s’est révélée sous la forme d’un chemin, 
d’une étoile qui les guide le long de la route de découvertes. L’étoile évoque 
aussi la patience de Dieu envers nos yeux, qui doivent s’habituer à sa splendeur. 
L’homme religieux est en chemin et doit être prêt à se laisser guider, à sortir 
de lui-même pour trouver Dieu qui ne cesse de le surprendre. (…) Demandons 
au Seigneur de nous accorder de suivre le même chemin de conversion que les 
Mages. Qu’il nous défende et nous libère des tentations qui cachent l’étoile. 
Que nous nous inquiétions toujours de savoir où est l’étoile, quand – pris par les 
tromperies du monde – nous la perdons de vue» (pape François).

Abbé François Schneider
hh Photos avec saint Nicolas, distributions 

de friandises, dimanche 8 décembre  
de 14h à 18h à la cathédrale de Saint-Dié.

Merci à nos annonceurs
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SAINTE-CÉCILE

Chanter, la clé du bonheur ?
La musique élève l'âme, c'est un art majeur, exigeant, riche et varié. Certains y consacrent leurs loisirs, 
d'autres toute leur existence. Ils sont instrumentistes, chenteurs, chef d'orchestre... A l'occasion de la 
Sainte-Cécile, patronne des musiciens, rencontre avec Annie Boulanger qui dirige la chorale La Clé des 
chants, à Raon-l'Etape.

Annie Boulanger, comment devient-
on musicienne ?

Quand j’étais à l’école primaire, notre 
institutrice nous guidait au piano dans 
nos chants. Un jour, à la 
récréation, je devais avoir 
5 ou 6 ans, je suis retour-
née en classe et après 
m’être installée au piano, 
j’ai reproduit exactement, 
avec les deux mains, ce 
qu’elle avait joué. Mon 
institutrice, pensant que 
j'avais un don, me donna 
des cours particuliers. Tout 
s’est ensuite enchaîné très 
vite. À 7 ans, le concertiste 
international François Cho-
lé à Saint-Dié me prit comme élève puis 
ce furent les concours et je devins assez 
naturellement pianiste.

Et la chorale ?

En 1996, Philippe Lemuzat monte une 
chorale et me demande d’accompagner 
cette dernière au piano. Je prends goût à 

ce travail et assez naturel-
lement en 2000, je deviens 
chef de chœur de la Clé des 
chants qui fêtera ses vingt 
ans d’existence l’an pro-
chain.

Associer des voix, 
diriger des choristes, 
donner sa place à 
chaque pupitre, bref 
construire un ensemble 
vocal nécessite bien des 
qualités, lesquelles ? 

Le travail du chef est multiple et varié. 
D’abord, il faut préparer des partitions, 
les déchiffrer, les réécrire, imaginer 
ce que ce travail donnera en concert. 

C’est le moment le plus fort à mes yeux. 
Puis il faut travailler avec les choristes 
et mettre en œuvre les quatre quali-
tés du chef qui me semblent essen-
tielles : l’oreille, la rigueur, l’autorité et 
l’empathie. En effet, si tout le monde 
peut devenir choriste, il est toutefois 
recommandé d’avoir de la voix, donc 
de l’oreille, de travailler avec sérieux 
et constance. Il faut aussi pouvoir se 
fondre dans un ensemble et accepter la 
direction du chef de chœur et ses exi-
gences.

Comment choisissez-vous les 
œuvres que vous allez proposer ?

Notre chorale produit du chant clas-
sique, de la variété et du chant litur-
gique. Je choisis les œuvres en fonc-
tion de la richesse de la mélodie et de 
la qualité du texte. Les œuvres doivent 
plaire aux choristes et je tiens compte 
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de leurs appréciations mais je n’oublie pas le 
public. Je cherche un programme éclectique, 
riche et varié. Il doit être intéressant, agréable 
et accessible.

Et la Sainte-Cécile dans tout ça ?

La Sainte-Cécile est par tradition un moment 
privilégié de rencontre entre les musiciens et le 
public. Très appréciés de ce dernier, les concerts 
pour la Sainte-Cécile donnent l’occasion aux 
musiciens de célébrer leur saint patron et per-
mettent une approche du répertoire liturgique 
si riche et si varié. Cette célébration tradition-
nelle marque un moment important de notre 
année musicale.
Le 23 novembre à l’église Saint-Georges, nous 
avons une nouvelle fois affirmé que la musique 
a toute sa place pour célébrer Dieu.

Vingt années de chorale ne vous  
ont-ils pas lassée ?

La Clé des chants que j’ai l’honneur de diriger 
me procure toujours de grands moments de 
plaisir. Certains beaux concerts sonnent tou-
jours à mes oreilles comme celui que nous 
avons vécu avec des choristes allemands en 
2017 à Kuppenheim. Aujourd’hui, j’aimerais que 
d’autres futurs choristes viennent enrichir nos 
rangs, j’ai de nombreux projets de concerts dans 
les villes et villages de la région comme dans des 
lieux aussi magnifiques que l’abbaye d’Autrey.

PROPOS RECUEILLIS PAR F.D.M.

CONCERT DE NATASHA SAINT-PIERRE
La cathédrale de Saint-Dié accueillera dimanche 15 décembre (18h) 
un plateau d’artistes exceptionnel. Pendant deux heures, 
Natasha Saint-Pier, les Petits Chanteurs à la croix de bois 
et Grégory Turpin chanteront Noël. 

hh Comment réserver
Billets en vente à l'espace culturel Leclerc de Saint-Dié,  
sur ticketmaster.fr 
et à la cathédrale le soir du concert.

©
 C

H
. L

A
RT

IG
E

Emplacement réservé
par un sympathisant fact.41012

Bar - Cave à vins
Epicerie
Dépôt de pain 
Journaux
Produits du terroir
Paniers garnis - Cadeaux
Location matériel - Location matériel - Réceptions - Mariages...

Tél. 03 55 23 43 08  ou 06 45 52 98 07
                          edith.salvador@sfr.fr
644, rue d’Alsace - 88100 SAINTE-MARGUERITE

Comptoir des
        Variétés
Au BACHER MOTOS

10 rue du Colonel Jacques Pierre
88100 ST-DIE-DES-VOSGES

Tél. 03 29 56 14 35
bachermotos2@wanadoo.fr

Depuis les années 70, le Monkey est toujours aussi
joueur et plein de style. Vous allez adorer ses pièces
chromées, son design ludique et la robustesse de son
moteur 125cm3. Votre nouveau jouet vous donnera
la banane à chaque sortie et sa polyvalence ne vous
prendra jamais au dépourvu.

La santé à votre service

Anne-Françoise et Didier ANTOINE
Olivier DAVID

Armelle et René VOUAUX
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SOCIÉTÉ

Le cerveau bousculé  
par le numérique
Les outils numériques utilisés de manière trop intensive peuvent être néfastes  
pour la santé et le comportement.

Nombreux sont les travaux scien-
tifiques, neuropsychologiques et 

d’imagerie médicale qui mettent en 
évidence les avantages de l’utilisation, 
certes « avec modération », des NTIC, 
mais aussi et surtout les inconvénients 
d’un mésusage, trop fréquent et pas 
assez réfléchi – notamment chez les 
enfants et adolescents « dont le cerveau 
est en construction » – de ces mêmes 
technologies qui se sont répandues ces 
dernières années (voir les repères).

«Il faut continuer  
à apprendre, y compris  
par cœur»

Les principales fonctions cérébrales 
potentiellement touchées par les 
NTIC sont  «  l’attention, la mémoire, 
l’apprentissage, le choix conscient 
(la résistance aux automatismes), la 
cognition sociale, la perception et la 
gestion du temps », rappelle dans son 
livre (1) Elena Pasquinelli, chercheuse en 
sciences cognitives à l’ENS et à la Fonda-
tion La Main à la pâte, qui a pour objet 
la vulgarisation de la science.
Dans deux domaines au moins, les 
changements sont nets. En matière 
de mémoire, « on observe de plus en 
plus d’enfants, d’adolescents et même 
d’étudiants faisant appel à un moteur 
de recherche, sur leur ordinateur ou 
leur smartphone, pour vérifier une 
connaissance d’histoire, de physique 
ou de biologie », explique Francis Eus-
tache, neuropsychologue (université 
de Caen-Inserm-EPHE), et fondateur de 
l’Observatoire B2V des mémoires (2). Ce 
recours massif et facile à une « mémoire 
externe  » fait qu’ils ont tendance à 
moins apprendre. Ce qui est risqué, car 
les connexions pourraient en être très 
modifiées et perturber le traitement en 
profondeur des informations. « Il faut 
donc continuer à apprendre, y compris 
par cœur, ce qui nécessite un effort de 

mémorisation  », estime Francis Eus-
tache.
De même, en ce qui concerne l’atten-
tion, se répand la pratique du multi-
tâche (multitasking), le fait de mener 
deux tâches (ou plus) en même temps, 
suivre un cours tout en envoyant tweets 
et SMS par exemple. Un comportement, 
voire une capacité qui a ses limites. Car 
la fonction d’attention du cerveau a, 
elle-même, ses limites.
C’est ce qu’illustre l’étonnante expé-
rience du psychologue Daniel Simons 
(Université de l’Illinois, publiée en 
2010), qui a fait passer un gorille entre 
des basketteurs échangeant rapidement 
le ballon, échange que l’observateur 
doit compter précisément. Résultat : 
seule la moitié des personnes testées se 
rend compte de la traversée du gorille. 
Conclusion : la polarisation de notre 
attention sur un objectif précis nous 
rend quasiment aveugles à d’autres 
événements, fussent-ils complètement 
saugrenus ! Ce que les psychologues 
appellent la « cécité d’inattention ».
« Ce qui compte n’est pas d’approuver 
ou de condamner le numérique, mais 

bien de ne pas le subir : éviter de recourir 
au numérique en toutes circonstances 
comme si cela “allait de soi” ou s’il nous 
était imposé par sa seule présence », 
insiste Elena Pasquinelli. Et de rappe-
ler que les jeux vidéo sont très bien 
conçus pour « titiller notre goût pour 
les défis et les récompenses (…), être des 
superstimuli  (…), activer les boutons 
darwiniens de notre cerveau ».
Pour parer à ces déviances, deux actions 
s’imposent. Former l’esprit critique, 
tout d’abord,
« une éducation qui passe par l’école, la 
famille et par divers lieux de culture et de 
science » selon Elena Pasquinelli. Mettre 
sur pied un encadrement éthique, ensuite, 
pour réguler l’usage et les contenus des 
“mémoires externes”, si l’on veut préserver 
les “mémoires internes”, incluant les 
mémoires futures des jeunes générations 
», selon Francis Eustache.

DENIS SERGENT, 

28.05.2019, LA-CROIX.COM
(1) Comment utiliser les écrans en famille,  
Odile Jacob, 222 p., 21,90 €.

(2) La mémoire, entre sciences et société,  
Le Pommier poche, 720 p., 13 €.
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Dans sa «Lettre au Peuple de Dieu» d’août 2018, évoquant 
le drame des abus sexuels dans l’Église, le pape François 
écrivait : «Aujourd’hui nous avons à relever le défi, en tant 
que Peuple de Dieu, d’assumer la douleur de nos frères 
blessés dans leur chair et dans leur esprit.»
Dans cette perspective, avec sa détermination à lutter 
contre la pédophilie, l’Église de France a franchi un cap 
significatif lors de l’assemblée plénière des évêques de 
France à Lourdes. Nous avons décidé, après l’avoir tra-
vaillée avec des personnes victimes, la mise en place d’un 
dispositif de reconnaissance de la souffrance vécue par 

les personnes victimes d’abus sexuels commis par des prêtres, des 
diacres ou des religieux, lorsqu’elles étaient mineures. 
Il s’agit d’une manifestation claire et concrète aux personnes que nous 
reconnaissons comme victimes, non seulement des actes subis mais 
aussi du fait du silence, de l’indifférence, de l’absence de réaction, des 
négligences et des défaillances au sein de l’Église.
Nous proposerons aux personnes victimes de recevoir, si elles 
l’acceptent, une somme d’argent unique et forfaitaire. Cette somme 
d’argent ne sera ni une indemnisation, ni une réparation, ni une tran-
saction, ni une prise en charge. L’Église n’entend pas se substituer à 
la justice civile ou pénale. Il s’agit essentiellement d’une démarche de 
compassion ; notre Église veut ici répondre à l’une des attentes de soli-
darité concrète exprimée par les personnes victimes.
Le fonds nécessaire à ce dispositif ne sera pas alimenté par les dons 
habituels des fidèles à la vie de l’Église : elle fera l’objet d’un fonds de 
dotation spécifique qui ne recevra que des contributions volontaires, 
à commencer par tous les évêques de France qui en ont pris solidaire-
ment et personnellement l’engagement. Dans notre diocèse, le conseil 
presbytéral a aussi décidé d’inviter nos prêtres à être les premiers à 
s’engager pour contribuer financièrement à cette initiative de compas-
sion et de solidarité.
Nous sommes conscients que le travail engagé doit se poursuivre, que 
ce soit en travaillant toujours plus à l’accueil des personnes victimes, 
en soutenant le travail de la Commission indépendante sur les abus 
sexuels dans l’Église conduite par Jean-Marc Sauvé, en travaillant à la 
conservation de la mémoire de ce qui s’est produit, à la prévention de 
ces actes et aux modalités d’accompagnement des clercs coupables afin 
que de tels actes ne se reproduisent plus.
À l’approche de Noël, nous nous souvenons que le Fils de Dieu s’est 
fait homme et qu’il est venu parmi nous, plein de grâce et de vérité. Il a 
restauré notre dignité et nous a remis sur les chemins de la fraternité ; 
qu’il inspire et purifie sans cesse l’Église dans son effort pour restaurer 
le lien fraternel avec ses enfants blessés.

Quand un membre souffre
L’ÉDITO  DE MGR DIDIER BERTHET
évêque de saint-dié

TAIZÉ 2020

La prochaine rencontre européenne de jeunes animée par la 
communauté de Taizé aura lieu en Pologne, dans la ville de Wrocław, 
du 28 décembre 2019 au 1er janvier 2020. 
Participer à la rencontre européenne :
– avec des milliers de jeunes, aller aux sources de la foi et de la 
fraternité ; 
– être accueillis par les habitants de Wroclaw et échanger avec 
d’autres en grande simplicité ; 
– être soutenus dans la prière par la beauté du chant et la 
profondeur du silence ; 
– rencontrer des témoins qui vivent l’Évangile au cœur des défis 
d’aujourd’hui ;
– trouver un nouvel élan de solidarité en Europe.

Quelques infos 
Quand ? Volontaires : 25 décembre (en soirée) au 2 janvier (matin)
Pèlerins : 27 décembre (au soir) au 2 janvier (matin)
Pour qui ? Jeunes de 17 à 35 ans
Transport ? Hébergement ? Transport en autocar (départ à Épinal) 
Logement dans des familles (ou dans les lieux collectifs) sur Wroclaw 
et environs.
C’est combien ? 250 € environ (c’est une estimation… qui sera 
ajustée en décembre). Le coût comprend les frais de Taizé et le 
transport.
Pour s’inscrire ?  taize54.wixsite.com/taize54/rencontres-taize
D’autres questions ? rencontres.taize54@gmail.com
Adrien Ciman – Tél. 06 02 25 29 46

DES PÂTÉS LORRAINS  
POUR UN PÈLERINAGE À LOURDES
L’hospitalité Notre-Dame-de-Lourdes organise sa 
traditionnelle vente de pâtés lorrains pour financer 
le pèlerinage diocésain à Lourdes des personnes 
malades et handicapées. 
Un pâté pour huit convives, de fabrication 
artisanale vosgienne, est vendu 15 euros. 
Ils seront livrés vendredi 31 janvier.

Les commandes seront réalisées par secteur, selon des dates limites :
hh Saint-Dié, Rambervillers et Charmes : 3 janvier – Tél. 06 71 86 33 18
hh Remiremont, Gérardmer et les vallées de la Moselle  

et de La Bresse : 10 janvier – Tél. 06 73 81 05 80
hh Épinal, Xertigny, Thaon et Dompaire : 17 janvier – Tél. 06 09 87 39 71
hh Bulgnéville, Contrexéville, Vittel, Lamarche, Monthureux  

et Darney : 24 janvier – Tél. 06 76 84 72 52
hh Neufchâteau, Liffol, Coussey, Chatenois et Mirecourt :  

31 janvier – Tél. 06 88 92 70 86

L’ACTUALITÉ  

DU DIOCÈSE DE SAINT-DIÉ

Pour plus d’actualités diocésaines  

abonnez-vous à «Église dans les Vosges», 

revue officielle de notre diocèse.

ABONNEMENT : 22 €/AN POUR 11 NUMÉROS

Toutes les informations sur :  

       www.catholique88.fr/edv 

       eglisedanslesvosges@catholique88.fr

FC Vosges-2019-12.indd   1 22/11/2019   15:15:56
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On estime à l’année 1619 la création 
de la congrégation Notre-Dame à 

Épinal lorsque quelques bourgeois lo-
caux voulurent une école de filles. L’af-
faire fut réglée lorsque messire de Lé-
noncourt, primat de Nancy, présenta à 
Pierre Fourier une maison sise rue de la 
Maix qu’il venait d’acheter 8 500 francs.
Dès janvier 1620, mère Alix Le Clerc 
désigna quatre religieuses en mesure 
d’enseigner la doctrine chrétienne, 
d’apprendre à lire, à écrire, à compter et 
toutes sortes de choses estimées réser-
vées aux filles. Les classes purent alors 
commencer. 
Fin du XVIIe siècle, après une période 
difficile de guerre et de peste, la pros-
périté revint. La révérende mère Made-
laine Simon obtint la réfection de la 
maison, la première pierre fut bénie en 
mars 1700, et la congrégation prit pos-
session des lieux le 2 octobre 1701.  
En octobre 1792, les sœurs furent expul-
sées. Seules cinq religieuses demeu-
rèrent pour continuer les cours. 

Les sœurs partent...  
puis reviennent

En 1857, mère Alix de Fisson, supérieure, 
reçut en location une maison à Épinal. 
Un nouveau monastère fut construit rue 
Thiers en 1860. La guerre de 1870 ralen-
tit l’activité de l’école, occupée par les 
Allemands jusqu’au 18 juin 1871. 
En 1903, les lois anticléricales pro-
voquent le départ des sœurs qui partent 
pour Verdun. Elles reviendront en 1921. 
Dès 1939, elles accueilleront des réfugiés 
alsaciens. En 1945, une aile est ajoutée 
à la façade principale. L’institution sera 
alors dotée d’un vaste réfectoire, d’un 
dortoir et de chambres individuelles. 
En 1950, les ventes immobilières d’Ar-
lon permirent de payer les travaux de 
l’actuel bâtiment B, lequel comprenait 

neuf salles de classe, une cuisine, une 
salle de gymnastique, aux étages un 
cabinet de physique, deux dortoirs et le 
secteur des infirmeries. En 1965, l’actuel 
bâtiment C fut érigé sur la rue Thiers. En 
1968, plusieurs sections de Jeanne-d’Arc 
et Notre-Dame furent rassemblées. En 
1978, Mme Conroy prend la direction de 
l’école dont l’effectif atteint 920 élèves. 
Elle organisera la mixité de l’établisse-
ment effective dès 1983. 

Trois pôles  
d’enseignement

En 1985, Mme Demange arrive à la di-
rection. La construction du gymnase et 
du lycée hôtelier est entreprise en 1991.
En 2004, l’établissement fusionne 
avec celui de Saint-Joseph. En 2007, 
M. Hauberdon succède à M. Trégoat à 
la direction et organise les trois diffé-
rents pôles de l’établissement. Le pôle 
enseignement général regroupe alors 
sur Notre-Dame le collège et le lycée. 
La construction du pavillon des sciences 
en 2010 permet d’offrir de nouveaux 
laboratoires. Le pôle enseignement 

technologique et professionnel sur le 
site Saint-Joseph s’accompagne de la 
construction d’une nouvelle école hôte-
lière en 2012. Et enfin, le pôle enseigne-
ment supérieur sur le site Saint-Joseph 
avec les BTS, et Saint-Jo Formation, le 
centre de formation. A la rentrée 2019, 
1 497 élèves sont scolarisés et les résul-
tats aux examens sont remarquables : 
100 % au brevet, 100 % au baccalau-
réat, 90 % au baccalauréat profession-
nel et pour la classe de brevet de tech-
nicien supérieur. 

1620-2020 :  INSTITUTION NOTRE-DAME SAINT-JOSEPH

On n’a pas tous les jours 400 ans !
L’ensemble scolaire Notre-Dame Saint-Joseph célèbre ses 400 ans d’existence et pour  
l’occasion invite tous ses anciens élèves à partager une journée anniversaire festive à Épinal.  
Au programme : conférence, exposition, saynètes de théâtre, flash mob, grand buffet  
(gratuit sur inscription), parce que l’événement le vaut bien !

PLUS D’INFOS

Rendez-vous sur notre site 
internet www.esepinal-400ans.fr 

pour :
– vous inscrire ou par téléphone :  

03 29 64 43 43  
auprès de Mme Bonamy ;

– transmettre à l’établissement  
vos souvenirs numériques  

(photos ou autre document) ;
– laisser un message dans le livre d’or 

en ligne de l’établissement.

L’ACTUALITÉ DU DIOCÈSE DE SAINT-DIÉ
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TÉMOIGNAGES

Ils font et ils ont fait vivre Saint-Joseph

Laurence Houberdon, 
scolarisée de 1968 à 1982

Votre meilleur souvenir ?

Entre autres, Haute Roche 
(préparation à la profession de foi), mes 

cours de piano, le spectacle musical de fin d’année, 
le jardin des sœurs et la fontaine, le petit bois et la 
cabane. 

Qu’est-ce qui vous a le plus marqué dans l’éducation 
reçue ? 

A sense of belonging : on pourrait traduire par 
sentiment d’appartenance à une grande famille. Le 
goût du travail bien fait, et le plaisir d’apprendre et 
de découvrir. 

Quel est l’enseignant ou le personnel dont vous 
conservez un bon souvenir ? 

Dans mon top 10 : sœur Béatrice-Marie en histoire-
géo, français et latin pour sa grande intelligence 
des âmes et des cœurs, sa bienveillance et notre 
éveil à l’esprit critique. Madame Ferretti avec qui 
le latin était tout sauf une langue morte. Parmi 
quelques autres, sœur Thérèse, prof de physique 
en seconde : un personnage ! Un mélange de 
professeur Tournesol et de religieuse dans une 
comédie avec Louis de Funès. Je me rappelle une 
virée en 2 CV dans Épinal à la Sotière. Il y avait 
vraiment un bon Dieu avec nous ce jour-là !

Sœur Pascale Mangin, dite Pascaline. 
Pensionnaire dès l’âge de 12 ans puis à partir de 

1951, professeur d’anglais et de latin
«Les souvenirs ? Ceux d’abord d’une 

très bonne collaboration stimulante 
avec les enseignants laïcs de plus 

en plus nombreux, au niveau 
de l’enseignement, de la 
réflexion pédagogique ; ceux 
de la collaboration si efficace 
des prêtres de Saint-Jo et de 
plusieurs professeurs ; souvenirs 
des pèlerinages à Florence, 

Assise et Rome… Un profond 
souvenir partagé avec toute la 

communauté éducative, adultes et 
jeunes, demeure la construction de la 

chapelle : inoubliable ! L’institution Notre-
Dame fait mon admiration, dans son esprit 

d’ouverture, d’accueil, de recherche pédagogique, de partage. 
C’est l’Évangile vécu au quotidien ! Je suis heureuse et fière d’en 
faire encore partie.»

François-Xavier Hauberdon, 
directeur de l’ensemble scolaire 
Notre-Dame Saint-Joseph

Comment est venue cette idée de 
commémorer les 400 ans de l’Institution Notre-
Dame ?

«Je dois vous avouer qu’il y a quelques années, 
ce n’était pas forcément un projet inscrit dans 
une programmation particulière. Mais sœur 
Béatrice Marie Berger, qui vit maintenant au 
foyer du chapitre, m’avait interpellé : “Monsieur 
Hauberdon, vous n’oublierez pas que c’est bientôt 
les 400 ans de l’Institution.” Nous nous sommes 
mis autour d’une table avec le conseil de 
direction et nous avons commencé à imaginer 
ce que nous pourrions faire pour rassembler les 
anciens élèves et personnels, et faire de cette 
journée un temps exceptionnel.»

Laurence Rivat, 
scolarisée de 1980 à 1988

Votre meilleur souvenir ?

L’entrée en sixième peut-être, impressionnée sans 
doute par ces grands bâtiments, par ces grands élèves, par 

cette multitude de professeurs… Mon année de terminale C à Saint-Jo 
également !

Qu’est-ce qui vous a le plus marqué dans l’éducation reçue ?

L’intérêt porté aux élèves. L’impression de ne pas être qu’un numéro. 
Quel est l’enseignant ou le personnel dont vous conservez un bon 
souvenir ? 

Mme Bihr, professeur de français, elle m’a donné le goût de la lecture 
et des livres. En sport avec Melle Moreau. On longeait le petit bois. 
Avec une copine, on s’arrêtait à chaque tour pour cueillir des cerises et 
les manger à l’abri du regard du professeur ! Comment expliquer à ses 
parents qu’on est collé parce qu’on a mangé des cerises ?

Un événement ?

La fusion, élève en troisième, pour la première fois nous allions avoir 
des classes mixtes. C’était une révolution ! Un autre changement : adieu 
les blouses bleu marine avec notre nom brodé dessus ! Enfin, on allait 
l’école en «civil»…  

Vos deux filles sont scolarisées l’Institution Notre-Dame, pourquoi ? 

La question ne s’est même pas posée ! Je souhaitais que mes enfants 
soient scolarisées dans un établissement à taille humaine, qu’elles 
reçoivent un enseignement de qualité indéniable, et qu’elles retrouvent 
les valeurs que nous parents leur inculquons.

L’ACTUALITÉ DU DIOCÈSE DE SAINT-DIÉ
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LOISIRS

LA CHAPELLE NOTRE-DAME-DES-GRACES À ÉTIVAL

«En analogie avec Notre-Dame des Sept Douleurs de Celles-sur-Plaine à part que les 
grâces sont plus favorables que les douleurs…
Chapelle édifiée au XIXe siècle, sa consécration à Notre-Dame des Grâces est très rare 
dans les Vosges… 
La particularité également est la source attenante et la réalisation d’une fontaine 
par Jean-Baptiste Gaunand, un ancien garde forestier de la commune d’Étival. Les 
visiteurs de passage s’humectant les yeux de cette eau en pensant à Sainte-Odile qui 
aurait retrouvé la vue lors de son baptême à Étival… ou tout simplement pour d’autres 
boire l’eau du réconfort après les dures épreuves de la vie et en particulier de longues 
randonnées en forêt.»

Extrait du livre La mémoire des prodigieuses roches de Dominique Prieur

GPS : lat. N.48° 28’ 51’’ – long. E. 007° 00’ 30 ‘’

RECETTE

MANNELE (BAS-RHIN)  
MANNALA (HAUT-RHIN)  
OU JEAN BONHOMME  
(EN LORRAINE ET EN FRANCHE-COMTÉ)

Temps de préparation : 30 minutes
Temps de repos : 2h30
Temps de cuisson : 15 minutes
Ingrédients
600 g de farine
1 sachet de levure sèche
330 ml de lait tiède
55 g de sucre
1 œuf
60 g de beurre en pommade
1 jaune d’œuf pour la dorure
1 cuillère à soupe de lait

Je fais tiédir le lait quelques secondes au 
micro-ondes. Je délaye la levure dans le lait 
tiède.
Je mets dans un bol la farine, le sel, le sucre 
et l’œuf. Je commence à pétrir. J’ajoute le 
beurre en pommade tout en continuant 
à pétrir. Puis, j’ajoute progressivement la 
levure mélangée dans le lait. Je continue à 
pétrir la pâte jusqu’à obtention d’une pâte 
lisse, souple et non collante.
Je couvre la pâte mannele d’un torchon et je 
laisse lever la pâte environ 1h30 jusqu’à ce 
qu’elle ait doublé de volume.
Une fois la pâte bien levée, je la dégaze et je 
forme des bonhommes de la Saint-Nicolas 
à l’aide d’un emporte-pièce «bonhomme» 
et je dépose les mannele sur une plaque à 
pâtisserie recouverte de papier sulfurisé.
Je laisse lever les mannele dans un endroit 
chaud à l’abri des courants d’air pendant 
1 heure.
Je préchauffe le four à 180 °C (Th 6).
Je bats le jaune d’œuf avec la cuillère à 
soupe de lait. Je dore les mannele et je 
dispose des pépites de chocolat pour 
former le visage, des boutons ou décoration 
au choix.
Je fais cuire les mannele pendant 
15 minutes à 180 °C (Th. 6).
Je laisse refroidir les mannele sur une grille 
avant de les déguster !

ÀÀ BRICOLAGE

LES LAMPIONS DE NOËL
À disposer sur une table, une étagère, une 
marche d’escalier... pour illuminer la maison !
Il faut :
- Des carrés de papier calque de 12 cm 
- Des feutres de couleur 
- Du scotch 
- Une paire de ciseaux 
- Des bougies «chauffe-plats» Led
Attention, pas de vraies bougies !
1. Poser chaque carré de papier-calque bien à plat et le décorer avec des feutres. 
2. Enrouler le carré pour lui donner une forme de cône, et le fermer avec du scotch. 
3. Egaliser la base en la coupant avec des ciseaux. 
4. Placer une bougie Led sous chaque cône.

Fenêtres PVC ALU et BOIS - Portes PVC et portail - Portes fenêtres PVC
Volets roulants - Motorisation - Portes de garage - Véranda - Bardage S.A.V.

Pose assurée par nos professionnels qualifiés - ouvert du lundi au samedi
Siège social et expo. : 439 allée de l’Europe (derrière WIMA) - 88100 SAINTE-MARGUERITE

Tél. 03 29 55 72 03 - Fax. 03 29 55 69 39 - www.idea88.frMerci à nos annonceurs
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PAROISSES EN IMAGES

Deux scouts s’engagent. Grégoire Gatel et Clément Hérail 

ont prononcé un engagement solennel chez les Scouts et Guides 

de France. La cérémonie, en présence des cadres du groupe 

déodatien et de leurs amis, s’est déroulée de nuit, le 31 octobre, 

à la roche de l’Abri (massif de l’Ormont). Grégoire et Clément 

s’engagent à continuer à œuvrer au sein de ce mouvement 

d’éducation qui s’apprête à célébrer le centenaire de sa création.

L’Action catholique féminine à Lourdes. 360 femmes 

dont 9 du diocèse partipaient à la rencontre du 14 au 

16 septembre à Lourdes organisée par l’Action catholique 

féminine sur le thème : «À la source de nos vies».

Père Meyer, curé de Sainte-Marguerite.  

Le dimanche 3 novembre, le père Arnaud Meyer a été 

installé curé de la paroisse Sainte-Marguerite, à la suite du 

père Frédéric Tonfio, parti pour Raon-l’Étape et la vallée du 

Rabodeau. Le père Arnaud demeure curé de Saint-Dié.

Des jeunes à Taizé. Plusieurs dizaines de jeunes de l’aumônerie des lycées des Vosges ont 

séjourné à Taizé à la Toussaint. Taizé, en Saône-et-Loire, est une communauté de frères qui 

accueille toute l’année des milliers de jeunes du monde entier dans et autour de l’église de la 

Réconciliation où ils font l’expérience de la prière et de la vie ensemble. 

Rentrée du caté. Les enfants du caté  ont fait leur rentrée le dimanche 6  octobre à l’église de Senones.

Église en Déodatie. À Senones, les bénévoles préparent 

les liasses pour la distribution dans les boîtes aux lettres du 

premier numéro du journal «Église en Déodatie». Ils sont 

parfois dans la préparation, porteurs et distributeurs.
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EN FAMILLE

Noël à la maison
Marie-Laure et Michaël Thirion vivent avec leurs trois enfants sur les 
hauts de Moyenmoutier. Ils sont mariés depuis 2002. Après avoir trouvé 
une situation stable, ils envisagent d'acheter une ferme à rénover. 
Ne la trouvant pas, ils décident la construction d'une maison de style 
ferme. Michaël est responsable de maintenance aux Papeteries de 
Clairefontaine, Marie-Laure est infirmière à l'hôpital de Saint-Dié.

Que représente Noël pour vous ?

Marie-Laure. Dans l’année, Noël est un jour 
important qui nous oblige à nous arrêter 
pour faire le point, se recentrer sur ce qui 
est essentiel dans nos vies. C’est une fête 
traditionnelle transmise par nos parents et 
qui doit se poursuivre à travers nos enfants. 
Noël, c’est pouvoir se retrouver en famille, 
se rassembler avec papis et mamies, les 
frères et sœurs, cousins et cousines. C’est 
aussi se rendre compte des personnes qui 
nous ont quittées.

Quels sont les symboles de Noël ?

M.-L. Le symbole le plus important est la 
lumière qui nous guide comme l’étoile des 
Bergers. Semblable à la présence de Dieu 
qui guide nos pas dans l’obscurité, récon-
forte nos âmes et réchauffe nos cœurs en 
diffusant la chaleur de son amour. C’est 
pourquoi nous accrochons une étoile au-
dessus de notre porte d’entrée et elle brille 
tout au long des fêtes. C’est une des nuits 
les plus longues, elle finit l’année mais c’est 
un recommencement et nous fait revenir à 
l’essentiel.
Avant tout Noël, c’est la nuit bénie de la 
naissance de Jésus puis la période des ca-

deaux, le partage et la joie de faire plaisir 
aux autres

Décorez-vous votre maison pour Noël ? 

M.-L. Avant Noël, nous décorons l’intérieur 
et l’extérieur de la maison avec des déco-
rations faites maison, tout en écoutant des 
chants traditionnels. Nous préparons les 
petits gâteaux de Noël que nous partageons 
avec nos proches. Le sapin est synthétique 
car avec le chauffage au sol un vrai sapin 
sèche rapidement. Nous confectionnons la 
crèche, mais si le temps nous manque, nous 
installons la crèche de Noël en Playmobil, ce 
qui permet aux enfants de jouer avec !

Allez-vous à la messe de la nuit ?

M.-L. Nous nous rendons à la messe de 
Pâques et à d’autres fêtes mais plus parti-
culièrement à la veillée de Noël. Noël est un 
repère pour être ensemble, réunir la famille. 
La messe de Noël est un rassemblement de 
la communauté, nous sommes tous liés par 
quelque chose qui nous rassemble : la nais-
sance de Jésus.

Pourriez-vous chacun raconter  
un souvenir de Noël ?

M.-L. En 2011, Gabriel avait été hospitalisé 
avant Noël et je pensais que l’on passerait 
son premier Noël dans cet établissement. 
Mais ce ne fut pas le cas et j’ai pensé à tous 
ces enfants hospitalisés. Chaque année, je 
pense à toutes les personnes malades, hos-
pitalisées, persécutées, ou qui vont passer 
Noël seules.
Michaël. Je prépare la pâte à gâteau qui 
est ensuite découpée par les enfants. Et je 
confectionne des décorations en bois avec 
leur aide.
Jeanne (14 ans). Faire la crèche. Décorer 
le sapin.
Chloé (11 ans). Par manque de temps en 
fonction des vacances scolaires, on sort la 
crèche en Playmobil. Un Noël a été marqué 
par le kart de mon frère qui ne passait pas 
sous le sapin. Il a été placé dehors sous une 
bâche.
Gabriel (8 ans). Noël, c’est être ensemble, 
papi et mamie sont tout le temps libres ; 
décorer le sapin ; participer à la messe et  
souhaiter l'anniversaire de Jésus, même 
si à mon âge les célébrations sont parfois 
trop longues.

PROPOS RECCUEILLIS PAR B.C.

De gauche à droite : Marie-Laure, Jeanne, 

Chloé, Gabriel et Michaël.
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